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Si tournant Mors vers Céline, le méde- A-cide carbolique. Un jeune, de temps à autre, publiera un
cin ajouta quelques nouvelles recomman- Chlorure de chaux, volume, ou grivois et polisson, où vous ne
ditions et les deux hommes sortirent. Eau de Javelle, (désinfectante). trouvez rien qui soit véritablement du ter-
Lorsque Cyprien rentra une demi-heure Teinture d'iode, (Poison), roir, ou quelque livre qui semble un pâle
après, Il paraissait tout bouleversé,et hon- Savon carbolisé. décalque de J'Evangéline de Longfellow.
teux, n'osant pas même regarder Céline en Graine de ]ln. Mais il ne paraît plus, chez nous, de livres
face. C'est dans un état plutôt affaissé qu'il Fleur de moutarde. comme les Anciens Canadiens.. ce portrait
passa la journée à la maison pour aider à Cabuches 'de camomille. inimitable de nos grands-pères, ou comme
sa femme. Fleurs d'oranger. le Chades Guérin de Chauveau, ou bien

La petite mourut le -lendemain. Devant Fleurs de sureau blanc. encore cornmeJ«r& Rivard, où nous re-
le petit cadavre, le père sembla retrouver Verge d'or. trouvons -des pages qui retracent avec
un peu de coeur; Il pieuta même aux funé- Herbe à mUle feuilles. charme et fidélité la vie rurale d'il y a
railles. De retour à la maison, Céline déjà Racine de saise pareille. bien des années.
épuisée -par les privations de toutes sortes, £essence de menthe.
avaW dû prendre le lit. Cyprien fut frappé Capsules au bWstilles de qulnine. Les Jeunes écrivains ne s'insPireýt plus,de l'état Jamentable où elle était réduite. BromoquInine. ou rarement, de notre terroir. Et, tandis
C'est alors qu'il lui iit des promesses de Pastilles cascarats. que dans les provinces anglaises du Cana-
slamefider, dé ne plus boire, et bien d'au- Compte gouttes normal. da s'épanouit toute une Ilittérature oùires encote. Verres gradués. l'on s'efforce de dépeindre les moeurs du

bêS que sa femme pue se lever, elle lui Sac en caoutchouc avec diverses canul- mineur, du colon, du chasseur ou du COW-
comme preuve de ses bonnes dis- les. reur des bois, Québec ne nous donne pas

positions de suivre la retraite qui com- de romancier qui en recueille les richesses
mençait à la paroisse. Il se rendit géguliè- Cesmédicarnents: dolyent porté une étl- abondantes, et les enferme dans quelque
'tement à tous les exercices, et tllit jusIqu'à quette bien apparente, afin d'éviter les beau livre plein de vie, de saveur et de
pt"dre la croix de tempérance. Bref, tout erreurs. On se trouve bien d'une pelte ar- vérité.
porait Céline à ýroIre que cette fois Il molre ou tiroir à compartiments fermant à Nos écrivains ne savent-ils donc pasétait bien converti. clef, pour ranger les -paquets et les flacons voir, pas sentir, et pas observerropriètaire avait 4té payé en secret par ardre dé grandeur.--ý-UràuIe.

N'avons-nous pas une histoire glorieuig,p4r, ta; et comme on était Aw 30 avril,X -pleine d'épisodes, ou touchants, ov hé-"dênmnda et obtint de son mari, de. 1 1 roïques, ou attristants, et dont, Marmette,«t'eéf ce logis: qÙl igur -rtl>ptlalt à tous
soýtW#Éý,r3, Ils allèrent RWF

mets. M poUit FA= BON MENAGE Pl, ,,,pl nous a rappelé uelqu &-uns,
'l 'des récits attrayants?

llïtiner rue MalXdrinÉÏ0ëý en

Plu, 4ncore qui les lions soins donnés Metsdans la marmite beaucoup de patience Gilbert Parker, et, J sa suite, maints
4 Çil'i'bï, 'Vit les, .dévouées Soeurs de la et de persévérance. romanciers américains 'DU anglais, se sont

h paix et Pespérance d'un Ajoutes-y quantité égale de bonne humeur inspirés du vieux Québec, de la vie -rurale
tveni>Ïtë-Uleur avaient guéri la jeune fem. et bonne volonté. d'il Y a cent ans, lis s'inspirent de la vie

110tât la féUcité qu'il nous semble Ecume soigneusement, la paresse, Pégoïs- canadienne actuelle; une romancière an-
on oublie facilement tou- nie et glaise, Mrs. Humphrey Ward, Il y a à peine
qii faýdtprêpirde. Il en Laisse ffillonner doucement sans jamais quelques mois, écrivait sur l'ouest cana-ihiti, iutrémènt, dien un roman intéressant dont da version

quitter le foyer.
le bonheur parfalf n'existeralt pas sur ta Et tu auras pril»ri le bonheur du ménage, franÇaise a paru, dansla "Revue des Deux-
terre, et l'on Salt qu'il est déjà rare. "Lhabit rapiécé dit un auteur, fait honneur Mondes". Et un Clergyman des nouvelles

à la femme de celui qui le porte." -provinces, Ralph Conor, publie presque
11Etre simple et pralique est le secre c haque année une étude de moeurs sur Îles

nouveaux arrivînts de cette région du Ca-
nada.

< "De toutes les fleurs, la fleur humaine est
qui a té plus besoin d'air et de so. Chez nous, qui donc écrit des livres de

:ï ce genre? Il semble que nos campagnes
"Là vertu du riches et le "'Intéressent Plus-persbnne. Ce n'est.paý

néanmoins, qu'elles " puissent týýùfnir
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